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août prochain que se fera la cérémonie solennelle d'investiture,
en l'église Notre-Dame. C'est le 8 août 1897 que Monseigneur a
été sacré. S. G. Mgr Duhamel rerngettra le pallium à Mgr Bruchési,
et le sermon sera fait par Mgr LaRocque.

-C'est le 29 jrin qu'a en lieu le sacre du nouvel évêque de
Vancouver, C. A., Mgr Ai; -der Christie.

-Le Révd. Frère Abel, supu. _r général des Frères de l'Ins-
truction Chrétienne, de Ploërmel tFrarice), visite en ce moment
les maisons de son Ordre dans la province de Québec. Il n'était
pas venu depuis 1892.

* * ome, - Nos bienveillants lecteurs ont vu, par les journaux
quotidiens, les troubles qui ont ensanglanté l'Italie. Les -révo-
lutionnaires, produit tout naturel du vol sacrilège des rois sardes,
ont mis à feu et à sang quantité de villes et de villages, surtout
dans le nord de l'italie. La répression a été barbare, brutale,
telle qu'elle devait être venant des buzzurri.

Mais le plus comique de l'histoire (si ce n'était profondément
regrettable) c'est que le Bava (voilà un nom i et comme il est
bien porté! ), le Bava, espèce de fantoch, grotesque qu'on appelle
général, là-bas, s'est montré d'une outrecuidance, d'une grossiere-
té qui rappelle la parole du maréchal Ney au général, italien
aussi, ayant voulu, celui-ci, ternir l'honneur de l'illustre de Lamo-
ricière : " A des gens de votre espèce, on donne de la botte au...
derrière."

Milan a été terrorisée par le Bava; Q. E. le Cardinal André
Ferrari, archevêque de Milan, a été traité comme un noble pour-
rait être foulé aux pieds par un palefrenier; les prêtres, les reli-
gieux, les journalistes ont été mis en prison et condamnés par
des juges vendus; les journaux ont été supprimés, un ou deux
suspendus.

- Et la canaille ? me direz-vous.
- La canaille ?...
Soyez bien tranquilles : elle a été protégée, elle tient encore le

haut du pavé. La franc-maçonnerie a monté le coup de la révo-
lution ... elle s'essayait. La monarchie, n'étant pas encore arrivée
au point voulu de décomposition, est restée accrochée au trône
par un lambeau moins en putréfaction que le reste. Pour se ven-
ger, c'est sur le cardinal, les prêtres, les journaux catholiques, les
cercles catholiques et les catholiques en général qu'elle est
tombée.

Le Saint-Père a cru devoir élever la voix pour protester contre
les ignobles façons d'agir du soudard savoyard.

Là-dessus, les ministres se sont ligués contre l'ordre, contre la
Religion ...et ils sont tombés, comme tombent ceux qui essayent de
mordre le roc de Pierre. Le ministère a dû donner sa démission. Un
autre tout aussi inepte lui a succédé : il était mort-né ; à ce jour, fin

274


